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MESSAGES-CLÉS

DESCRIPTION & REPRÉSENTATIVITÉ DE L’ÉCHANTILLON

 L’analyse a été réalisée sur un total de 3 760 réponses de 

kinésithérapeutes

 La participation à l’enquête s’élève à 3 863 répondants, parmi lesquels les retraités 

(52) et ceux n’exerçant pas actuellement (51) ont été exclus

 Une bonne représentativité de l’échantillon malgré quelques 

différences notables :

 Un échantillon légèrement plus féminin (56% vs. 50% DREES) 

et moins représentatif des tranches d’âge les plus extrêmes (<30 ans et 

>60 ans)

 De faibles surreprésentation de la région Auvergne-Rhône-Alpes (19% vs 

13% DREES) 

et sous-représentation de la région Ile-de-France (11% vs 16% DREES) 

 Un poids plus important des libéraux (90% vs. 80% DREES)

et significativement moins important des grandes villes (19% vs. 48% DREES)

 Un échantillon principalement féminin (56%), plutôt jeune (49% 

<40ans) et exerçant au sein de territoires ruraux et de petites villes 

(61%)

 Près de 9 répondants sur 10 sont des libéraux (87%), avec un 

exercice majoritaire en cabinet de groupe (57%)

encore plus marqué pour les plus jeunes (75,6% des <30ans)

 Des collaborations existent avec les médecins (84%), principalement, mais 

également avec les infirmiers (54%)

 Ces collaborations sont plus marquées dans le cadre 

d’un exercice pluriprofessionnel

 Les kinésithérapeutes sont exposés à différents types de patients 

fragiles : 

 Seniors (86%), patients chroniques (78%) et enfants (46%)

 Avec principalement des patients chroniques atteints de pathologies rhumato-

inflammatoires (89%) et de pathologies neurologiques (79%)

 10% de salariés, principalement au sein de l’hôpital public (49%), 

40% au sein d’un service de SSR

 91% des répondants tiennent un dossier kinésithérapique pour 

assurer le suivi de leurs patients
 Un dossier kinésithérapique utilisé en particulier pour les adultes (86%) et les seniors (82%)

 68% l’utilisent pour suivre leurs patients chroniques, en particulier les pathologies 

rhumatologiques (90%) et neurologiques (84%)

 45% transmettent les informations à d’autres acteurs de la chaine de 

soins 
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LA PARTICIPATION À L’ENQUÊTE S’ÉLÈVE À 3 863 RÉPONDANTS, 

SEULS LES KINÉSITHÉRAPEUTES EN ACTIVITÉ ONT ÉTÉ INCLUS DANS LES ANALYSES 

7

 Les kinésithérapeutes n’exerçant pas d’activité (52) & les retraités (51) 

ont été exclus de l’analyse des résultats

 L’analyse finale est réalisée sur la base des 3 688 kinésithérapeutes en 

exercice et 72 étudiants en kinésithérapie, soit un total de 3 760 

répondants

 Tous les participants n’ont pas répondu à toutes les questions, 

certains ayant arrêté de répondre en cours de route 

 Leurs contribution a toutefois été prise en compte



UN ÉCHANTILLON LÉGÈREMENT PLUS FÉMININ (56% VS. 50% DREES) ET 

MOINS REPRÉSENTATIF DES TRANCHES D’ÂGE LES PLUS EXTRÊMES 

(<30 ANS ET >60 ANS)

FORMULATION DE LA QUESTION 10 : QUEL EST VOTRE SEXE ?

FORMULATION DE LA QUESTION 11 : QUELLE EST VOTRE TRANCHE D’ÂGE ?
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44%
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26%

19% 18% 17%16%

26%
22% 22%

15%

26%
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20%
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REPARTITION DES SEXES PAR TRANCHE D’ÂGE

Hommes DREES Hommes TPLS Femmes DREES Femmes TPLS

22%
28%

19% 17% 14%
18%

30%
21% 20%

10%

≤30 31/40 41/50 51/60 >60

REPARTITION DES TRANCHES D’ÂGE

DRESS TPLS

86 717 kinésithérapeutes3 760 kinésithérapeutes (4,3%)

Comparaison de l’échantillon recueilli dans l’enquête versus données DREES (données de 2016)



DE FAIBLES SURREPRÉSENTATION DE LA RÉGION AUVERGNE-RHÔNE-ALPES 

(19% VS 13% DREES) ET SOUS-REPRÉSENTATION DE LA RÉGION 

ILE-DE-FRANCE (11% VS 16% DREES) 

FORMULATION DE LA QUESTION : ÊTES-VOUS ACTUELLEMENT EN ACTIVITÉ ?
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UN POIDS PLUS IMPORTANT DES LIBÉRAUX (90% VS. 80% DREES) 

ET SIGNIFICATIVEMENT MOINS IMPORTANT DES GRANDES VILLES 

(19% VS. 48% DREES)

10

18% 19% 16%

47%

29%
34%

19% 18%
11%

20% 17%

51%

11%

29% 28%
32%

Rural Petite ville (<50k) Ville moyenne (50-200k) Grande ville (>200k)
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UN ÉCHANTILLON PRINCIPALEMENT FÉMININ (56%), PLUTÔT JEUNE (49% <40ANS) 

ET EXERÇANT AU SEIN DE TERRITOIRES RURAUX ET DE PETITES VILLES (61%)
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 Une majorité de répondants de sexe 

féminin (56%)…

 …et plutôt jeune, avec 49% des répondants ayant 

moins de 40ans

 Un part de femmes qui diminue avec l’âge des 

kinésithérapeutes (62% chez les 31-40 vs. 36% pour les >60)



UNE PROFESSION EXERÇANT PRINCIPALEMENT AU SEIN DE TERRITOIRES RURAUX 

ET DE PETITES VILLES (61%)
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 …exerçant principalement au sein de territoires ruraux (27%) et de petites villes (34%)



PRÈS DE 9 RÉPONDANTS SUR 10 SONT DES LIBÉRAUX (87%), AVEC UN 

EXERCICE MAJORITAIRE EN CABINET DE GROUPE (57%), 

ENCORE PLUS MARQUÉ POUR LES PLUS JEUNES (75,6% DES <30ANS)
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 La grande majorité des répondants 

exercent en libéral (87%)

 Une forte rupture générationnelle existe dans les modes d’exercice avec les plus jeunes 

exerçant très peu de manière solitaire (8,6% des <30ans ; 19,5% des 31-40), 

tandis que cela représente 50% chez les >60ans (p<0,05)

 La majorité des libéraux exercent en cabinet de 

groupe (57%) et 15% d’entre eux sont intégrés 

à un réseau pluriprofessionel…



LES LIBÉRAUX COLLABORENT PRINCIPALEMENT AVEC LES MÉDECINS (84%) & LES INFIRMIERS 

(54%) NOTAMMENT DANS LE CADRE D’UN EXERCICE PLURIPROFESSIONNEL
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 Les libéraux collaborent principalement 
avec les médecins (84%)…mais également, 
pour plus d’1/2, avec les infirmiers (54%)

 Les libéraux exerçant dans un cadre pluriprofessionnel
ont des collaborations plus importantes avec les autres 
professionnels de santé de leur territoire, notamment 
avec les médecins (89,1%) (p<0,05)



10% DES RÉPONDANTS SONT SALARIÉS, PRINCIPALEMENT AU SEIN 

DE L’HÔPITAL PUBLIC (49%) & 40% AU SEIN D’UN SERVICE DE SSR

 10% des répondants exercent en tant que 

salarié, principalement à l’hôpital public (49%)
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 Avec 40% des salariés exerçant au sein d’un service 

de Soins de Suite et de Réadaptation (SSR)

Principaux services : 

▪ Médecine MCO (19%)

▪ Réanimation (12%)

▪ Neurologie (10%)

▪ Pneumologie (9%)

▪ Chirurgie (9%)



3% DES RÉPONDANTS EXERCENT UNE ACTIVITÉ MIXTE, INCLUANT UNE 

ACTIVITÉ LIBÉRALE POUR PRÈS DE ¾ (72%), ET UNE ACTIVITÉ AU SEIN 

D’UNE STRUCTURE NON-HOSPITALIÈRE POUR PRÈS D’1/2 (48%) 
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 Et 3% ont un exercice mixte, dont 72% avec une activité libérale en ville



LES KINÉSITHÉRAPEUTES SONT EXPOSÉS À DIFFÉRENTS TYPES DE PATIENTS 

FRAGILES : SENIORS (86%), PATIENTS CHRONIQUES (78%) ET ENFANTS (46%)

 Les kinésithérapeutes sont, pour la grande 

majorité d’entre eux, au contact de patients 

fragiles : 

 86% au contact des seniors

 78% au contact des patients chroniques

 46% au contact des enfants 

 Surtout les jeunes kinés (<40ans)
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 Avec principalement des patients chroniques 

atteints de pathologies rhumato-inflammatoires (89%) 

ou neurologiques (79%)



91% DES RÉPONDANTS TIENNENT UN DOSSIER KINÉSITHÉRAPIQUE POUR ASSURER 

LE SUIVI DE LEURS PATIENTS, MAIS SEULS 45% D’ENTRE EUX TRANSMETTENT LES 

INFORMATIONS À D’AUTRES ACTEURS DE LA CHAINE DE SOINS
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 Plus de 9 kinésithérapeutes sur 10 tiennent à 
jour un dossier kinésithérapique pour assurer le 
suivi de leurs patients (91%), notamment les 
<30ans (95%)

 45% indiquent partager les informations du dossier 

kinésithérapique avec les autres acteurs de santé



UN DOSSIER KINÉ UTILISÉ POUR LES  DIFFÉRENTES CLASSES D’ÂGE ET POUR LES PATIENTS 

CHRONIQUES (68% - NOTAMMENT RHUMATOLOGIQUES, NEUROLOGIQUES ET RESPIRATOIRES)
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 Ce dossier kinésithérapique permet d’assurer 

principalement le suivi des patients adultes (86%) & 

des seniors (82%), devant les adolescents/jeunes 

enfants (76%)

 Pour les patients chroniques, un suivi est effectué principalement pour les 

pathologies rhumato (90%) et neurologiques (84%), suivies par les 

pathologies respiratoires (70%)

Autres réponses : 

▪ Totalité des patients (84%)
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MESSAGES-CLÉS

LES PRATIQUES DES KINÉSITHÉRAPEUTES

DANS LE DOMAINE DE LA PRÉVENTION

 Les kinésithérapeutes évoquent régulièrement avec leurs patients des thématiques de prévention (62%)

 Principalement avec les adultes (81%) et les seniors (79%)

 Mobilité et conseils d’hygiène de vie sont les thématiques évoquées le plus systématiquement avec tous les 

patients. Les autres sujets sont plus dépendant de l’âge et du profil des patients : 

 Avec les patients chroniques : la mobilité (95%), les conseils d’hygiène de vie-alimentation (85%), le poids (50%), 

la prévention d’une décompensation de leur pathologie (47%) et la vaccination grippe (45%)

 Chez les seniors : la mobilité (96%), la prévention des chutes (90%) & l’hygiène de vie (74%), et la vaccination grippe (49%)

 Chez les adultes : la mobilité (96%), l’hygiène de vie (87%) et les lombalgies-entorses (84%)

 Chez les adolescents / jeunes adultes : la mobilité (97%), l’hygiène de vie (89%) et le poids (57%)

 Chez les enfants : la mobilité (90%), l’hygiène de vie – alimentation (80%) et la détection des scolioses (70%)

 La prescription de substituts nicotiniques par les kinésithérapeutes reste marginale (86% n’en ont jamais prescrit), 

quelque soit le type de patients
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LES KINÉSITHÉRAPEUTES ÉVOQUENT RÉGULIÈREMENT DES THÉMATIQUES 

DE PRÉVENTION AVEC LEURS PATIENTS (62%), PRINCIPALEMENT AVEC LES

ADULTES (81%) ET LES SENIORS (79%)

 Les kinésithéraperutes évoquent régulièrement 
avec leurs patients des thématiques de 
prévention (62%) 
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 Principalement avec les adultes (81%) et les 

seniors (79%)



AVEC LES SENIORS, LES KINÉSITHÉRAPEUTES ABORDENT PRINCIPALEMENT LES 

THÉMATIQUES DE MOBILITÉ (96%), PRÉVENTION DES CHUTES (90%) & HYGIÈNE DE 

VIE (74%) LE VACCIN GRIPPE EST ÉGALEMENT UNE THÉMATIQUE ABORDÉE (49%)

 Parmi les thématiques de prévention abordées avec les 
seniors (>65ans) : 

 On retrouve systématiquement l’exercice physique-mobilité 
(96%) et la prévention des chutes (90%) 

 Puis les conseils d’hygiène de vie – alimentation (74%)

 La vaccination grippe est également un sujet abordé par 
près d’un kinésithérapeute sur deux (49%)
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AVEC LES ADULTES : LA NOTION DE MOBILITÉ (96%), PUIS L’HYGIÈNE 

DE VIE (87%) ET LES LOMBALGIES-ENTORSES (84%)
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 Parmi les thématiques de prévention abordées avec 
les adultes (35-65ans) : 

 On retrouve systématiquement l’exercice physique-
mobilité (96%) 

 Puis les conseils d’hygiène de vie – alimentation (87%) 
et les lombalgies-entorses (84%)

 Les autres thématiques principales sont le poids (60%) 
et le sevrage tabagique (49%) 



AVEC LES ADOLESCENTS / JEUNES ADULTES : LA NOTION DE 

MOBILITÉ (97%), PUIS L’HYGIÈNE DE VIE (89%) ET LE POIDS (57%)

 Parmi les thématiques de prévention abordées avec les 
adolescents et les jeunes adultes (<35ans) : 

 On retrouve systématiquement l’exercice physique-
mobilité (97%) 

 Puis les conseils d’hygiène de vie – alimentation (89%) Les 
autres thématiques principales sont le poids (57%) et le 
sevrage tabagique (44%)

 Les drogues sont également une thématique abordée par 
près d’1/3 des kinés (30%)
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CHEZ LES ENFANTS : LA NOTION DE MOBILITÉ (90%), L’HYGIÈNE DE 

VIE – ALIMENTATION (80%) ET LA DÉTECTION DES SCOLIOSES (70%)

 Parmi les thématiques de prévention abordées 

avec les enfants (<16 ans) : 

 On retrouve principalement l’exercice physique-

mobilité (90%) et les conseils d’hygiène de vie –

alimentation (80%)

 Les autres thématiques principales sont la 

détection des scolioses (70%) et le poids (49%)
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AVEC LES PATIENTS CHRONIQUES : LA MOBILITÉ (95%), LES CONSEILS D’HYGIÈNE DE VIE-

ALIMENTATION (85%), LE POIDS (50%), LA PRÉVENTION D’UNE DÉCOMPENSATION DE LEUR 

PATHOLOGIE (47%) ET LA VACCINATION GRIPPE (45%)

 Parmi les thématiques de prévention abordées avec les 
patients chroniques : 

 On retrouve principalement l’exercice physique-mobilité 
(95%) et les conseils d’hygiène de vie – alimentation (85%)

 Les autres thématiques principales sont le poids (50%) et la 
prévention de la décompensation de leur pathologie (47%)

 La vaccination grippe est également un sujet abordé par près 
d’un kinésithérapeute sur deux (44%)
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LA PRESCRIPTION DE SUBSTITUTS NICOTINIQUES PAR LES KINÉSITHÉRAPEUTES RESTE 

MARGINALE (14% EN ONT PRESCRITS RAREMENT OU PARFOIS), QUELQUE SOIT LE TYPE DE 

PATIENTS

 La prescription de substituts nicotiniques par les kinésithérapeutes est marginale, avec seulement 

14% qui y ont déjà eu recours pour au moins un de leurs patients

28

Seniors (>65 ans) Adultes (35-65 ans) Adolescents (<35 ans) Patients chroniques / 

immunodéprimés
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MESSAGES-CLÉS

FORMATION & EXTENSION DES COMPÉTENCES

DANS LE DOMAINE DE LA PRÉVENTION

Formations reçues dans le domaine de la prévention : 

 Les kinésithérapeutes sont 72% a avoir déjà reçu une formation dédiée à la prévention, au cours des études pour les plus jeunes (72%) 

et dans le cadre de la formation continue pour les plus âgés (46%)

 Ces formations ont abordé principalement : prévention des chutes (73%), lombalgies/entorses (68%) & prévention cardio-vasculaire (48%)

 Les besoins de formation complémentaires, identifiés par les répondants dans le domaine de la prévention, sont : les règles hygiéno-

diététiques (66%), la prévention des chutes chez les seniors (45%), lombalgies/entorses (35%) et le sevrage tabagique (34%)

Extension des compétences dans le domaine de la prévention

 96% des kinésithérapeutes sont favorables à une extension de leur champ de compétences dans le domaine de la prévention : 

principalement autour des règles hygiéno-diététiques (87%) et de façon plus modérée du sevrage tabagique (41%) puis la vaccination (20%)

 Règles hygiéno-diététiques : la grande majorité souhaite pouvoir conduire un entretien d’hygiène alimentaire (92%) et 

une petite moitié souhaite pouvoir réaliser un dépistage simple du diabète chez leurs patients (48%)

 Sevrage tabagique : la grande majorité souhaite pouvoir conduire un entretien sevrage tabagique (82%) et 

suivre certains paramètres pour dépister la BPCO chez leurs patients (77%)

 Vaccination : une volonté de pouvoir mener un entretien vaccination grippe (82%) et 

plus de la moitié souhaitent pouvoir administrer le vaccin grippe (53%)

 Afin d’élargir leur champ de compétences dans le domaine de la prévention, les kinésithérapeutes souhaitent évoquer ces thématiques avec 

les autres professionnels de santé de leur territoire (64%) et se former sur les réponses à apporter à leurs patients (59%)
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72% DES KINÉSITHÉRAPEUTES ONT DÉJÀ REÇU UNE FORMATION DÉDIÉE À LA PRÉVENTION, 

AU COURS DES ÉTUDES POUR LES PLUS JEUNES (72%) ET 

DANS LE CADRE DE LA FORMATION CONTINUE POUR LES PLUS ÂGÉS (46%)

 Les kinésithérapeutes sont 72% a avoir déjà reçu une 

formation dédiée à la prévention, principalement au 

cours de leurs études (47%) et dans le cadre de la 

formation continue (31%)
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 cette tendance diminue avec l’âge (p<0,05)

 Les plus âgés ont eu recours à d’autres modes de formation 

(notamment la formation continue pour 46% des >60ans) 

(p<0,05)



CES FORMATIONS ONT ABORDÉ PRINCIPALEMENT LA PRÉVENTION DES CHUTES 

(73%), LOMBALGIES/ENTORSES (68%) ET LA PRÉVENTION CARDIO-VASCULAIRE (48%)

32

 Ces formations ont abordées principalement la prévention des chutes (73%) et des lombalgies/entorses (68%), 

suivi par la prévention des facteurs de risques cardio-vasculaires (48%) 

Autres items abordés : 

▪ Prévention TMS (24%)

▪ Nutrition - Alimentation (13%)

▪ Risques professionnels (12%)

▪ Pratique sportive (9%)

 Seuls 20% ont déjà reçu une 

formation dédiée à la 

vaccination



LES BESOINS DE FORMATION IDENTIFIÉS PAR LES RÉPONDANTS DANS LE DOMAINE DE LA 

PRÉVENTION: LES RÈGLES HYGIÉNO-DIÉTÉTIQUES (66%), LA PRÉVENTION DES CHUTES DES 

SENIORS (45%), LOMBALGIES/ENTORSES (35%) ET LE SEVRAGE TABAGIQUE (34%)
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 Besoins de formation identifiés par les 

kinésithérapeutes dans le domaine de la prévention :

 Les règles hygiéno-diététiques (66%) est le thème le plus plébiscité par les kinés

 La prévention des chutes & des lombalgies (45%), les lombalgies/entorses (35%)   

et le sevrage tabagique (34%) sont les autres thèmes prioritaires

 La vaccination est une thématique qui semble nécessaire à plus d’un 

kinésithérapeutes sur 5 (22%)



96% DES KINÉSITHÉRAPEUTES SONT FAVORABLES À UNE EXTENSION DE LEUR CHAMP DE 

COMPÉTENCES DANS LE DOMAINE DE LA PRÉVENTION : PRINCIPALEMENT AUTOUR DES 

RÈGLES HYGIÉNO-DIÉTÉTIQUES (87%) ET DE FAÇON PLUS MODÉRÉE DU SEVRAGE 

TABAGIQUE (41%)

 Une quasi-unanimité des répondants vis-à-vis 

d’une possible extension des compétences des 

kinésithérapeutes dans le domaine de la 

prévention (96% favorables)
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 Une aspiration qui concernerait principalement les règles 
hygiéno-diététiques (87% favorables), mais également le 
sevrage tabagique (41% favorables)

 La vaccination est souhaitée par 1 kiné sur 5 (20% favorables) 

Autres champs proposés : 

▪ Activité physique – Sport (30%)

▪ Postures – Ergonomie (13%)

▪ Troubles Musculo Squelettiques (8%)



LA GRANDE MAJORITÉ SOUHAITENT POUVOIR CONDUIRE UN ENTRETIEN D’HYGIÈNE 

ALIMENTAIRE (92%) ET UNE PETITE MOITIÉ D’ENTRE EUX SOUHAITE POUVOIR RÉALISER UN 

DÉPISTAGE SIMPLE DU DIABÈTE CHEZ LEURS PATIENTS (48%)

 Concernant les 87% de kinésithérapeutes 

favorables au développement de leur compétence 

dans le domaine des règles hygiéno-diététiques :  

 La grande majorité souhaitent pouvoir conduire un entretien 

d’hygiène alimentaire (92%) 

 Une petite moitié d’entre eux souhaite pouvoir réaliser un 

dépistage simple du diabète chez leurs patients (48%)
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LA GRANDE MAJORITÉ SOUHAITENT POUVOIR CONDUIRE UN ENTRETIEN 

SEVRAGE TABAGIQUE (82%) ET SUIVRE CERTAINS PARAMÈTRES POUR 

DÉPISTER LA BPCO CHEZ LEURS PATIENTS (77%)
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 Concernant les 41% de kinésithérapeutes 

favorables au développement de leur 

compétence dans le domaine du sevrage 

tabagique :  

 La grande majorité souhaitent pouvoir conduire un 

entretien sevrage tabagique (82%) et suivre certains 

paramètres pour dépister la BPCO chez leurs patients 

(77%)



POUR LES 20% DE KINÉSITHÉRAPEUTES SOUHAITANT DÉVELOPPER LES COMPÉTENCES 

AUTOUR DE LA VACCINATION : 82% SOUHAITENT POUVOIR MENER UN ENTRETIEN 

VACCINATION GRIPPE (82%) ET 53% ADMINISTRER LE VACCIN CONTRE LA GRIPPE 

 Concernant les 20% de kinésithérapeutes 
favorables au développement de leur compétence 
dans le domaine de la vaccination :  

 La grande majorité souhaitent pouvoir conduire un entretien 
vaccination grippe (82%)

 Plus de la moitié souhaitent pouvoir injecter le vaccin contre 
la grippe (53%)

 Et près d’1/3 souhaitent pouvoir administrer des rappels de 
vaccins aux personnes âgées (31%), aux adultes (31%) et aux 
patients chroniques (30%)

37



SOUHAIT D’ÉVOQUER L’ÉLARGISSEMENT DES COMPÉTENCES PRÉVENTION AVEC LES PDS DE 

LEUR TERRITOIRE (64%) & DE SE FORMER AUX RÉPONSES À APPORTER AUX PATIENTS (59%)

 Afin de répondre à ces nouvelles prérogatives (RHD, 
sevrage tabagique, vaccination), les kinésithérapeutes 
ont identifié plusieurs domaines de formation 
complémentaires : 

 Echanger avec les autres professions de santé de leur territoire 
(médecins, infirmiers, …) sur ces sujets (64%)

 Se former sur les réponses à apporter aux patients sur ces 
thématiques (59%)

 Se former sur la politique française de prévention (43%)
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ACCÈS DIRECT

& EXTENSION DES COMPÉTENCES

V

3 760 PARTICIPANTS
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MESSAGES-CLÉS

ACCÈS DIRECT & EXTENSION DES COMPÉTENCES

 83% des kinésithérapeutes sont favorables à un accès direct de leurs patients, notamment dans le cadre du parcours 

des patients chroniques (86%) mais également pour faciliter la prise en charge des patients dans un contexte aigu (77%)

 Les pathologies rhumato-inflammatoires (82%) sont celles pour lesquelles les kinésithérapeutes sont le plus favorables, 

suivi des pathologies respiratoires (63%) et neurologiques (57%)

 Les kinésithérapeutes sont favorables à un accès direct pour les pathologies suivantes : rhumato (PR & PSR), respiratoires (BPCO, mucoviscidose) et neurologiques 

(Parkinson, SEP, AVC)

 Plus de 4 kinésithérapeutes sur 5 sont favorables à un accès direct pour les pathologies ostéo-articulaires (87%) 

et pour la traumatologie n’entrainant pas de transport sanitaire (83%)

 Les kinésithérapeutes sont favorables à un accès direct pour les pathologies aigues suivantes : ostéo-articulaires (lombalgie, cervicalgie), traumato sans transport 

sanitaire (entorse cheville & genou ± épaule, pathos muscu/tendineuses, lombalgie/cervicalgie)

 Les kinésithérapeutes sont très largement favorables à une extension de leur champ de prescription pour les 

lombalgies aigues/ entorses, notamment pour la prescription de séances de rééducation (87%) et d’imagerie 

médicale (71%)
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83% DES KINÉSITHÉRAPEUTES FAVORABLES À UN ACCÈS DIRECT DE LEURS PATIENTS, 

NOTAMMENT DANS LE CADRE D’UN PARCOURS DE PATIENTS CHRONIQUES (86%) MAIS 

ÉGALEMENT POUR FACILITER LA PRISE EN CHARGE DES PATIENTS DANS UN CONTEXTE 

AIGU (77%)

 Plus de 4/5 des kinésithérapeutes favorables à une 
procédure d’accès direct des patients (83%), en particulier 
les plus jeunes (88% des <30ans) et les hommes (88%)…
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 …utile principalement pour éviter les renouvellements 
dans le cadre de pathologies chroniques (86%), mais 
également pour faciliter le parcours dans le cadre de 
pathologies aigues (77%)



UN ACCÈS DIRECT POUR LES PATIENTS CHRONIQUES SERAIT UTILE POUR :

LES PATHOLOGIES RHUMATO-INFLAMMATOIRES (82%) , LES PATHOLOGIES 

RESPIRATOIRES (63%) ET NEUROLOGIQUES (57%)…

42

 Parmi les pathologies chroniques pour lesquelles 

les kinésithérapeutes sont favorables à un accès 

direct, ils sont favorables à un accès direct 

principalement pour : 

 Les pathologies rhumato-inflammatoires (82%)

 Mais également pour les pathologies respiratoires 

(63%) et neurologiques (57%)



…PLUS PARTICULIÈREMENT POUR CERTAINES PATHOLOGIES 

 Pathologies rhumato-inflammatoires : PR 

(88%) et secondairement PSR (67%)

 Pathologies respiratoires : BPCO (93%) 

et mucoviscidose (65%)

 Pathologies neurologiques : Parkinson 

(91%), SEP (85%) et AVC (81%)

43

Pathologies respiratoires Pathologies rhumato-

inflammatoires
Pathologies neurologiques82% 

favorables

63% 

favorables

57% 

favorables

 Les kinésithérapeutes sont majoritairement favorables à un accès direct pour : 



PLUS DE 4 KINÉSITHÉRAPEUTES SUR 5 SONT FAVORABLES À UN ACCÈS 

DIRECT POUR LES PATHOLOGIES OSTÉO-ARTICULAIRES (87%) ET POUR LA 

TRAUMATOLOGIE N’ENTRAINANT PAS DE TRANSPORT SANITAIRE (83%)…
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 Parmi les pathologies aigues pour lesquelles 

les kinésithérapeutes sont favorables à un 

accès direct, ils sont majoritairement 

favorables dans le cadre des : 

 Pathologies ostéo-articulaires (87%)

 Traumatologie n’entrainant pas un transport 

sanitaire (83%)



…PLUS PARTICULIÈREMENT POUR : OSTÉO-ARTICULAIRES (LOMBALGIE, CERVICALGIE), 

TRAUMATO SANS TRANSPORT SANITAIRE (ENTORSE CHEVILLE & GENOU ± EPAULE, PATHOS 

MUSCU/TENDINEUSES, LOMBALGIE/CERVICALGIE)

 Pathologies ostéo-articulaires : Lombalgies (97%) et Cervicalgie 

(83%)

 Traumatologie n’entrainant pas un transport sanitaire : Entorse 

cheville (97%), pathos musculaires & tendineuses (94%), lombalgie 

& cervicalgie (87%), et l’entorse du genou (79%)

45

Traumatologie n’entrainant pas 

un transport sanitaire

Pathologies ostéo-articulaires87% 

favorables

83% 

favorables

 Les kinésithérapeutes sont majoritairement favorables à un accès direct pour : 



LES KINÉSITHÉRAPEUTES SONT TRÈS LARGEMENT FAVORABLES À UNE EXTENSION DE LEUR 

CHAMP DE PRESCRIPTION POUR LES LOMBALGIES AIGUES/ENTORSES, NOTAMMENT POUR 

LA PRESCRIPTION DE SÉANCES DE RÉÉDUCATION (87%) ET D’IMAGERIE MÉDICALE (71%)

 Les kinésithérapeutes très largement 

favorables à une extension de leur champ 

de compétence pour leurs patients avec 

une lombalgie aigue ou une entorse (86%)
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 Notamment pour la prescription de séances de 
rééducation (87%) et d’imagerie médicale (71%)

 Ils sont beaucoup moins nombreux à souhaiter pouvoir 
prescrire des antalgiques (29%) & arrêts de travail (17%)



LA COUVERTURE VACCINALE 

DES KINÉSITHÉRAPEUTES

VI

3 760 PARTICIPANTS
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MESSAGES-CLÉS

LA COUVERTURE VACCINALE DES KINÉSITHÉRAPEUTES

Couverture vaccinale : 

 Un taux de couverture vaccinale pour 5 vaccins étudiés (DTP, BCG, Hep. B, Coqueluche, Typhoïde) qui est en dessous des objectifs

nationaux, en particulier concernant l’hépatite B (78,8%), la coqueluche (75,8%) et la typhoïde (54,5%) avec un nombre non-

négligeable de kinésithérapeutes [8,3% ; 29,2%] qui ne savent pas s’ils sont à jour de vaccination

 Une couverture vaccinale des kinésithérapeutes contre la grippe qui reste très insuffisante (34% en 2019/2020), 

même si elle progresse lentement depuis plusieurs années (27% en 2016/2017)

 Une couverture vaccinale très dépendante de l’âge des répondants, avec près de 50% des >60 ans vaccinés contre la grippe cette année 

(47,5%) tandis que les plus jeunes ne sont vaccinés qu’à 30% (p<0,05)

 Une couverture vaccinale contre la grippe qui est plus importante chez les hommes (37,3%) (p<0,05)

 Une couverture vaccinale contre la grippe hétérogène selon les régions (24% en corse vs. 48% en normandie)

Modalités de vaccination :

 75% des kinésithérapeutes ont été vaccinés en médecine de ville…

 Plus de la moitié des kinésithérapeutes ont été vaccinés par un professionnel de santé à proximité de leur lieu d’exercice (52%), 

principalement par un infirmier (39%)

 31% ont été vaccinés par leurs professionnels de santé habituels (médecins (36%) & pharmaciens (35%) en tête)

 25 % au sein d’une établissement hospitalier ou non (25%)

 Plus de la moitié des kinésithérapeutes vaccinés au sein d’un établissement de soins l’ont été au sein de leur service d’exercice (55%)

 Et la plupart ont été vacciné par une infirmière (67%)
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UN TAUX DE COUVERTURE VACCINALE POUR LES 5 VACCINS ÉTUDIÉS (DTP, BCG, HEP. B, 

COQUELUCHE, TYPHOÏDE) QUI EST EN DESSOUS DES OBJECTIFS NATIONAUX

 Les kinésithérapeutes ont une couverture vaccinale, pour tous les vaccins hors grippe, en dessous des objectifs nationaux de 95%, en 
particulier concernant l’hépatite B (78,8%), la coqueluche (75,8%) et la typhoïde (54,5%)

 Un nombre non-négligeable de kinésithérapeutes [8,3% ; 29,2%] ne savent pas s’ils sont à jour de vaccination
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UNE COUVERTURE VACCINALE DES KINÉSITHÉRAPEUTES CONTRE LA GRIPPE 

INSUFFISANTE (34%)  MAIS QUI PROGRESSE DEPUIS QUELQUES ANNÉES (27% EN 

2016/2017)

 Seuls 34% des kinésithérapeutes ont été 

vaccinés contre la grippe en 2019/2020…
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 C’est toutefois une légère augmentation vis-à-vis de la 
saison grippe précédente (2018/2019) avec 32% de 
kinésithérapeutes vaccinés

 Et surtout vis-à-vis que lors de la dernière enquête 
conduite par le CNOMK sur la saison 2016/2017) avec 27% 
de kinésithérapeutes vaccinés

Non
73%

Oui
27%



UNE COUVERTURE VACCINALE TRÈS DÉPENDANTE DE L’ÂGE DES RÉPONDANTS, 

AVEC PRÈS DE 50% DES >60ANS VACCINÉS CONTRE LA GRIPPE CETTE ANNÉE 

(47,5%) TANDIS QUE LES PLUS JEUNES NE SONT VACCINÉS QU’À 30%

 Une couverture vaccinale très dépendante de l’âge des répondants, avec près de 50% des >60ans 

vaccinés contre la grippe cette année (47,5%) tandis que les plus jeunes ne sont vaccinés qu’à 30%
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30 % 70 %

30,2 %

34,1 %

39 %

47,5 %

69,8 %

65,9 %

61 %

52,5 %



UNE COUVERTURE VACCINALE CONTRE LA GRIPPE QUI EST PLUS IMPORTANTE 

CHEZ LES HOMMES (37,3%)

 Une couverture vaccinale qui est plus importante chez les hommes (37,3%)
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32 %

37,3 % 37,3 %

68 %



UNE COUVERTURE VACCINALE CONTRE LA GRIPPE HÉTÉROGÈNE 

SELON LES RÉGIONS (24% EN CORSE VS. 48% EN NORMANDIE)
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32%

37%

48%
41%

35%

32%
27%

46%

35%
37%

27%

31%

24%

DOM TOM : 6%

N= 2 881



75% DES KINÉSITHÉRAPEUTES VACCINÉS L’ONT ÉTÉ EN MÉDECINE DE 

VILLE ET LE QUART RESTANT AU SEIN D’UNE ÉTABLISSEMENT 

HOSPITALIER OU NON (25%)

 75% des kinésithérapeutes vaccinés l’ont été en médecine de ville 

 Et le quart restant au sein d’une établissement hospitalier ou non (25%)
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PLUS DE LA MOITIÉ DES KINÉSITHÉRAPEUTES ONT ÉTÉ VACCINÉS PAR UN PROFESSIONNEL DE SANTÉ 

À PROXIMITÉ DE LEUR LIEU D’EXERCICE (52%) : PRINCIPALEMENT PAR UN INFIRMIER (39%) ET 31% ONT 

ÉTÉ VACCINÉS PAR LEURS PROFESSIONNELS DE SANTÉ HABITUELS (MÉDECINS 36% & PHARMACIENS 

35% EN TÊTE)

 Plus de la moitié des kinésithérapeutes ont été vaccinés par un professionnel de santé à proximité de leur lieu 

d’exercice (52%)…

 En majorité par un infirmier (39%), suivi par un médecin (32%) et un pharmacien (27%)

 …Alors qu’ils sont 31% à avoir été vaccinés par un autre professionnel de santé

 Principalement par leur médecin traitant (36%) et leur pharmacien (35%), suivi par leur infirmier (26%)
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PLUS DE LA MOITIÉ DES KINÉSITHÉRAPEUTES VACCINÉS AU SEIN D’UN ÉTABLISSEMENT 

DE SOINS L’ONT ÉTÉ AU SEIN DE LEUR SERVICE D’EXERCICE (55%), 

ET LA PLUPART PAR UNE INFIRMIÈRE (67%)

 Plus de la moitié des kinésithérapeutes vaccinés 
au sein d’un établissement de soins l’ont été au 
sein de leur service d’exercice (55%)

 Et 17% vaccinés au sein du service de médecine 
du travail de l’établissement
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 Au sein des établissements de santé, ce sont les infirmiers qui ont 
majoritairement vacciné (67%)…

 Pour 57% il s’agit d’un infirmier au sein de leur service ou appartenant à la médecine du travail 
(23%) 

 Loin devant les médecins (24%)

 Principalement un médecin au sein de leur service (50%) ou par un médecin du travail (29%)



PERCEPTION DE LA VACCINATION

PAR LES KINÉSITHÉRAPEUTES 

57



MESSAGES-CLÉS

PERCEPTION DE LA VACCINATION PAR LES KINÉSITHÉRAPEUTES 

Perception de la vaccination : 

 La majorité des kinésithérapeutes (59,4%) a un avis très positif sur la vaccination, en particulier les hommes (63%)

 Près de la moitié des répondants (47%) sont très opposés au caractère obligatoire de la vaccination contre la grippe (47%), 

avec une réticence qui diminue avec l’âge (23% >60ans)

 Les kinésithérapeutes sont plus d’1/3 à ne pas se sentir du tout assez armés/ formés pour répondre aux questions des patients :

 36,6% des kinésithérapeutes pour répondre aux questions des patients concernant la vaccination, en particulier les plus jeunes (43% 

<30ans)

 35,5% des répondants pour traiter de le sujet de la vaccination grippe avec leurs patients, en particulier les plus jeunes (49% <30ans)

Motivation vis-à-vis de la vaccination grippale :

 La proximité & la facilité d’accès à la vaccination ne semble pas être un facteur déterminant dans le choix de se faire vacciner

contre la grippe (influence pour 22% des kinésithérapeutes), les plus jeunes y sont toutefois plus sensibles (28% <30ans)

 La motivation des kinésithérapeutes vaccinés est d’abord collective avant d’être individuelle

 Les kinésithérapeutes vaccinés souhaitent en priorité protéger leurs patients (85%), leur entourage (76%) avant de se protéger eux-

mêmes (72%)

 Les kinésithérapeutes non-vaccinés évoquent d’autres méthodes de protection (42%) ou la non appartenance aux populations cibles 

(23%),

21% sont concernés par des considérations pratiques

 Les kinésithérapeutes non-vaccinés sont principalement inquiets vis-à-vis des effets indésirables que pourraient entrainer le 

vaccin contre la grippe (40%), y compris l’apparition de symptômes grippaux (36%)
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LA MAJORITÉ DES KINÉSITHÉRAPEUTES (59,4%) A UN AVIS TRÈS POSITIF SUR LA 

VACCINATION, EN PARTICULIER LES HOMMES (63%)

 Les kinésithérapeutes ont, pour leur majorité 

(59,4%), un avis très positif sur la vaccination
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 …en particulier les hommes (63%)

63,4% DES KINÉSITHÉRAPEUTES SE CONSIDÈRENT SUFFISAMMENT ARMÉS/FORMÉS POUR  

RÉPONDRE AUX QUESTIONS DES PATIENTS CONCERNANT LA VACCINATION

 36,6% considèrent ne pas être assez formés 
pour répondre aux questions des patients 
concernant la vaccination (35,5% pour la 
vaccination grippale)

 Avec les plus jeunes qui semblent les moins préparés 

à cet exercice (43% <30ans, 49% pour la vaccination 

grippale)

PRÈS DE LA MOITIÉ DES RÉPONDANTS (47%) SONT TRÈS OPPOSÉS AU CARACTÈRE 

OBLIGATOIRE DE LA VACCINATION CONTRE LA GRIPPE (47%)

 Avec une réticence qui diminue avec l’âge des répondants 

(23% des >60ans)



LA PROXIMITÉ & LA FACILITÉ D’ACCÈS À LA VACCINATION NE SEMBLE PAS 

ÊTRE UN FACTEUR DÉTERMINANT DANS LE CHOIX DE SE FAIRE VACCINER 

CONTRE LA GRIPPE, LES PLUS JEUNES Y SONT TOUTEFOIS PLUS SENSIBLES
 La proximité & la facilité d’accès à la vaccination ne semble 

pas être un facteur déterminant dans le choix de se faire 

vacciner contre la grippe 

 Pour 69% des kinésithérapeutes, cela n’a pas d’impact sur leur 

couverture vaccinale
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 Les plus jeunes sont plus sensibles à la facilité 

d’accès à la vaccination contre la grippe (28% 

des <30ans)



LA MOTIVATION DES KINÉSITHÉRAPEUTES VACCINÉS EST D’ABORD 

COLLECTIVE AVANT D’ÊTRE INDIVIDUELLE

 Les kinésithérapeutes vaccinés souhaitent en priorité protéger leurs patients (85%) et leur entourage 

(76%) 

 Avant de se protéger eux-mêmes (72%)
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LES KINÉSITHÉRAPEUTES NON-VACCINÉS ÉVOQUENT D’AUTRES MÉTHODES DE

PROTECTION (42%) OU LA NON APPARTENANCE AUX POPULATIONS CIBLES (23%), 

21% SONT CONCERNÉS PAR DES CONSIDÉRATIONS PRATIQUES

 Le motif principal évoqué par les kinésithérapeutes pour motiver leur non-vaccination contre la grippe est l’utilisation de méthodes 
alternatives de protection (homéopathie, …) (42%)

 Trois autres raisons ressortent pour environ 1/5 des kinésithérapeutes : 23% indiquent ne pas appartenir aux populations cibles des recos sur 
la vaccination grippe,  21% évoquent des raisons logistiques (manque de temps, distance du site de vaccination, …) et peur des conséquences 
d’une vaccination annuelle contre la grippe (20%)
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LES KINÉSITHÉRAPEUTES NON-VACCINÉS SONT PRINCIPALEMENT INQUIETS VIS-À-VIS DES 

EFFETS INDÉSIRABLES QUE POURRAIENT ENTRAINER LE VACCIN CONTRE LA GRIPPE (40%), 

Y COMPRIS L’APPARITION DE SYMPTOMES GRIPPAUX (36%)

 Les kinésithérapeutes non-vaccinés sont principalement inquiets vis-à-vis des effets indésirables que 

pourraient entrainer le vaccin contre la grippe (40%), y compris l’apparition de symptomes grippaux (36%)

 Alors que l’efficacité du vaccin semble être un sujet plus secondaire (26%)
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Principaux effets indésirables évoqués en lien avec la vaccination contre la 

grippe : 

▪ Syndrome grippal (17%)

▪ Fatigue (17%)

▪ Fièvre (12%)


